
Hue Purry-Quai Osterwald,
appartement de six pièces et
dépendances, à louer pour St-
Jean. Conviendrait particulière-
ment pour bureaux-, cabinet
dentaire, etc. S'adresser Etude
G. Etter, notair e, rue Purry 8.

CHAMBRES
Jolie chambre meublée indé-

peindante. Seyon 9, 2me, à dr.
Jolie chambre, près Place Pur-

ry, vue sur le lac. S'adresser
mag. de cigare3, Grahd'Bue 1.

.Jolie chambre. — Eue Louis
Favre 32. '

Chambre meublée. Moulins 36,
3me étage. 

A louer chambre meublée in-
dépend., aveo ou sans pension.
S'adr. Fbg du Lao 8, 2me. c. o.

Belle grande chambre meu-
blée. Sablons 20, 1er, à dr. c.o.

Chambre meublée, 20 fr. par
mois. Champ-Coco 82. 

Près de l'Université,
JOLIE CHAMBRE

au soleil, avec bonne pension.
Demander l'adresse du No 686

au bureau de la Feuille d'Avis.
Chambre meublée. Moulins 4,

1er (entre 6 et 8 heures). 
Chambres à louer. Seyon 9,

2me. à gauche. c.o.

OFFRES
Jeune fille cherche place de

volontaire
pour apprendre la langue fran-
çaise. Vie de famille et petits
gages demandés. Ecrire sous
chiffres E. K. 701 au bureau de
la Feuille d'Avis.
mmssemeammema—aaamemaa»—aa—aaa—¦

PLACES
Ou cherche pour trois mois,

dès le 1er juillet ,

CUISINIÈRE
et

FEMME DE CHAMBRE
S'adresser à Mlle Dessoulavy,

Côte 8. ,
On cherche pour trois semai-

nes environ,
JEUNE FILLE

de la ville, pour aider au mé-
nage.

Demander l'adresse du No 692
au- bureau dé la Feuille d'Avis.

On démande tout de suite
pour deux a trois mois

tonne cuisinière
très bien recommandée. S'a-
dresser à Mme de Chambrier,
Cormondrèche. 

Madame James DuPasquier,
No 9, Comba-Borel, Neuohâtel,
cherche une jenne

cuisinière
robuste, qui aurait l'occasion
de se perfectionner.

On cherche
JEUNE FILLE

pour aider au service des
chambres, dans pensionnat à la
campagne. Adresser offres écri-
tes sous chiffres V. 689 au bu-
reau de la Feuille d'Avis.

On cherche une

bonne à tout faire
sachant cuire. S'adresser Fau-
bourg de l'Hôpital 66, rez-de-
chaussée. 

On cherohe pour Maison de
Eepos une

fille de ihambre
bien au courant du service, ain-
si qu'une bonne

CUISINIÈRE
Bons gages. Entrée immédia-

te. Faire offres avec prétentions
à la Colline, Malvilliers.

PERDUS
Perdu en ville mercredi,

uns ceinture de manteau
La rapporter au poste de po-

lice.

AVIS DIVERS
""

On demande nne per-
sonne pour entretien
de bureaux. Logement
à disposition. Offres,
Poste restante no 33,
Viilë. ¦

BBanchisseuse-
repasseuse

cherche travail concernant son
métier. S'adresser à Mme Koch,
Cité Suchard 4, Peseux. 

GRAND AUDITOIRE
DU COLLÈGE DES TERREAUX

mercredi 4 jnin
à 8 h. 15 du soir

Constitution d'une Section
neuchâteloise de l'Associa-
tion suisse pour la SOCIÉTÉ

DES NATIONS
Toutes les personnes qui s'in-

téressent à la S. d. N. sont ins-
tamment priées d'assister a cet-
te assemblée.

MESDAMES , 2mt'ce que vous devez savoir ! J|||| |fe .
c'est qn'il y a , à la rue Pourtalès (AU CYGNE), un atelier
spécial pour le nettoyage des duvets , traversins, oreillers.
On lave les fourres et rapporte le tout très propre dans \les huit jours.

Immense choix de plumes, édredons , coutils et toiles
9 d'aberges. — Installation électrique brevetée unique dans JI le - canton. — Maison de toute confiance fondée en 1913. j

A. BUSER & FS8.S.
I rllWliyif IIPyjlllilaaaalalHllllaa.'111' Tâ  11111111 HaWI lllll I 11 ¦UIHilHaMlia P Ml—! liai

CLINIQUE HUIT ES?
Nouveau traitement

de ia Tuberculose par Chimiothérapie
Tuberculoses chirurgica les i Tuberculoses osseuses,glandulaires, abdominales et rénales.
Tuberculoses pulmonaires.

Le médecin ; W aUlslclQim.
Pour consultations : Rne de l'Hôpital 2, Neccà&tel

I I

ABONNEMENTS
I an 6 mois 3 mois r mois

franco domicile i5.— y. 5o 3.y5 i.3o
Etranger ... 46.— a3.— 11.5o 4.-—

On s'abonne à toute époque. tv

Abonnements-Poste, 20 centimes en sus.

Changement d'adresse, 5o centimes.

Bureau: Temple-Neuf, JV° t

" ANNONCES Mx «Sel»ligne eorp»y.
ou son espace.

Canton, 10 c. Prix minimum d'une annonce
y 5 c. Avis mort. iS e. ; tardifs 5o c
Réclames y S C. min. S.y S.

Suisse, 3o c. (une seule insertion min. 3.—).¦¦. le samedi 35 c Avis mortuaires 35 c,
min. 5.—. Réclames I.—, min. 5.—-.

Etranger. 40 c. (une seule insertion min.
4.—), le samedi 45 c Avis "mortuaires
45c. min

^
tS.—-. Réclames i.a5, min. 6.15.

/

ENCHÈRES

EITCHËRES DE FOURRAGES
DIVEES PEOPBIÉTAIRES exposeront en vente, par enchères

publiques, la récolte en foin et regain de leurs champs situés
sur les territoires de Thielle-Wavre, Cornaux, Saint-Biaise et
Marin-Epagnier.

Pour les territoires de Thielle-Wavre et Cornaux, les enchè-
res auront lieu jeudi 5 juin 1924.

Eendcz-vons à 8 heures sur Maupré, ohepiiu de Marin, à
Wavre.

Pour Saint-Biaise et Marin-Epagnier, vendredi 6 juin 1924.
Eendez-vous à 8 heures devant l'Hôtel communal à St-Blaise.
Les propriétaires désirant exposer leurs récoltes en vente et

qui ne se sont pas encore fait inscrire, peuvent le faire au Bu-
reau de E. BEEGEE, à Saint-Biaise, ju squ'au mercredi 4 juin
1924, à 18 heures.

Neuehâtel, le 27 mai 1924. GREFFE DE PAIX.

Bp̂ tsffi iiMaBMfcL d̂fiSa^

AUX FIANCÉS !
H N'achetez pas vos EDREDONS et OREILLERS avant jÉf

d'avoir visité notre magasin AU CYGNE,
H rue Pourtalès 10 Kg
H Choix des plus complets de PLUMES, duvets e!
p édredons à des prix défiant toute concurrence ||
!|| LO client pout assister au remplissage automatique | >( ¦
.¦¦.'J des taies et s'assurer, 'de cotte façon , qu'il lui est bien y
Sj livré la qualité choisie par lui ; ce remplissage est gra- 11
ES tuit. Les taies sont également fournies par notre maison, las
H Travail prompt et soigné Maison de toute confiance ; W&

Bfâ-^̂ iLïsïafiiS îlSrSî̂ ^

Enchères publiques
Mardi 3 juin 1924, dès 9 heures, et éventuellement dès 14 heu-

res, on vendra par voie d'enchères publiques au PENSIONNAT
EIBATJX, Côte 32, à Nenchâtel, les objets mobiliers ci-après :

DIX LITS COMPLETS, des lavabos, des commodes, des ta-
blés, dix-huit chaises, UN DEESSOIR DE SALLE A MANGEE
en noyer, des buffets à une et deux portes, des glaces, un potager
trois trous, deux tabourets de piano, une machine à coudre, deux
lustres électriques, une eouleuse, une baignoire en zinc, linge et
literie, vaisselle et verrerie, articles de toilette, un petit char à
ridelles, des articles de buanderie, ainsi que nombreux autres
objets dont le détail est supprimé.

Paiement comptant.
Neuehâtel, le 26 mai 1924.

Le greffier de paix : Ed. NIKLÀUS.

Pendant quatre semaines j
seront vendus : !i

3 millions .'enveloppes
1000 Fr. 5.50 10,000 Fr. 45.— I
Papier à lettres, 1000 f euil- g
lea Fr. 6.20, 10,000 feuilles
Fr. 57:—. Papier pour ma-
chine k écrire, 1000 feuil-
les Fr. 3.30. Punaises, 100
pièces 40 c, 1000 pièces
2 fr. 70.

Magasins « A la Ville de
Paris », Aarau. sv J

¦̂ yJ»J.J~~̂ .-.- ^.»- ------T- ~M-—¦ ~- .̂ >-J-m-.. |
-l.- -------r-

l I TOUS LES ARTICLES POUR LE j

' j ffl JP JL, JËL. _&L JL. |̂ •
r] 9 Caleçons, costumes, chaussures
| M Bonnets de bain, depuis 0.95

TRÈS BEAU «NOIX

[j TOUT POUR TOUS LES SPORTS

J. CASAMAYOR
B 2, Grand'Rue 2 N E U C H A T E L  i

W '̂̂ m̂m !̂fle^L̂ ^^^^sm ,̂\\\ k̂ ̂ ^&i^̂ ^\%%^̂ ^̂ ^̂ ^̂ Sm\\\ k̂\aCW&ffiS»ii 5̂ia$#-£^

HJ&St&^̂ .'a'HJffiMaaaBaaBS
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B MOTÏELLE BAISSE île PRIX ||

B .tard gras ¦
sans couenne, à fondre,

le Va kg., fr. "L30

pfffek Ménagères , profitez ! ÀmÈ

Oui Monsieur 111... de Ba mousse,
toujours de Sa mousse, encore de
Sa mousse vous donne Se savon

pour §a barl»e

En vente dans toutes les pharmacies et drogueries.

LA GROSSE CIGARETTE PLAQUÉE

bat tous lès records et contente le fumeur le plus difficile .
Maximum de qualité, f r ^@ •>_& gS l'étui ori- IE . nijj rnn

1 meilleur papier ! 11. m tsA**9 gina] de Li plclca
_BnBPm_J_B_aBBaflP l'TaaTFJTTTTTmMWiîTft BaaaaaPm\¦Wi^

f»'-^3'';TT*nri* _^_|lF:Jml»»*T f̂F3*,Tr',̂ Y m .̂ 'l'~~?a î~K~~~a~Bi»Jt~laT:îl
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!Î A LA MÉNAGÈRE Place Purry 2 i
H __ ¦ ¦ ' BB '-"""""" ¦

i Brosse de chambre coco. fr. 1.60 S
H. ' 7 a
B E c mpte N. et J. o «ja B
B . '. ' • 8
BBB̂ BafflaBBBBaa^ssiBaaBaBBBBLpaiBBBBBaBaBBBaaa

IMMEUBLES

[i-ttrat
Four cause de santé,

h vendre à Peseux l'im-
meuble du Café de la
Côte, soit café, salles
de société, bonnes caves,
pressoir, appartements
dépendances, jardin, le
tout bien placé au cen-
tre du village et d'un
rapport assuré.

Pour visiter, s'adres-
ser au propriétaire a
Peseux, et pour traiter
au notaire Ernest Paris,
à Colombier.

HOTEL
BUFFET DE GARE

A vendre dans une localité
du Valide-Travers, affaire de
bon rapport, passage très fré-
quenté, ainsi qu'une maison lo-
cative bien située au soleil,
comprenant cinq logements
tous occupés.

Demander l'adresse du No 593
au bureau de la Feuille d'Avis.

A vendre, en dessus de Cor-
celles sur Neuehâtel, altitude
850 m.,

joli chalet meublé
trois chambres, dont une gran-
de salle avec cheminée. Cave.
Etat de neuf. Occasion avanta-
geuse.

S'adresser à l'AGENCE EO.
MANDE, Place Pnrry No 1,
NeuchâteL

COLOMBIER
A vendre maison bien située,

quatre chambres, buanderie,
terrasse et dépendances, jardin.
Occasion favorable.

S'adresser au notaire Ernest
Paris, à Colombier. 

A vendre de gré à gré à
BEVAIX

une maison de deux petits lo-
gements, grange, écurie et un
j ardin de 46 m\ ainsi qu'une
porcherie et remise.

Un grand verger avec 75
pieds d'arbres fruitiers d'une
surface de 1771 m3.

Un petit verger également
avec arbres fruitiers, de 182 m°.

Plus deux champs contlgus de
3401 ms.

Plus un champ div. Aukessu,
1089 m2.

Plus un champ div. Fin de
Baulet , 618 m3.

Un jardin aux Sagnes, de
457 nr.

Pour visiter les immeubles et
traiter, s'adresser à Numa Re-
naud, à Môtiers.

L'entrée en jouissance serait
immédiate.

fl VENDRE

filin ii ii¦ flSSlalIfiu Uy s lia
qualité garantie

convient aux personnes délica-
tes de l'estomac. En vente seu-
lement en litres étalonnés et
cachetés à Fr. 1.— le litre, ver-
re à rendre.

Hpicerïe L. Porret
Esc. 5% Timbres S. E. N. J.

ISateau
acajou , 5 m. voile, bâche , mo-
teur amovible, lo tout à l'état
tle neuf , bas prix. — Adresse :
E. Mottaz . facteur, Rolle.

Petit dar à pont
supportant forte charge, est à
vendre (225 fr.). S'adresser me
do la Eosièro 11.

Biscotins
aux amandes

Dessert préféré

Magasin Ernest Morthier

iiii à îiitsiilsii
jauge 32 aveo accessoires , à
vendre, faute d'emploi. Occasion
très avantageuse. S'adresser à
Mme L. Huguenin, succursale
Zimmerrmann S. A-, Monruz 28a.

ŒUFS A COUVEE
de canes Eouen et poules
Vyandottes blanches, i fr. la
douz. — Mme Jaeot-Pérregaux,
Geneveys-sur-Coffrane.

A vendre tout de suite pour
cause achat auto

Motosacoehe 4 HP
modèle 1922, trois vitesses, deux
oylindres. Machine à l'état de
neuf ayant très peu roulé. —
Equipage et outillage complets.
Vente de toute confiance. Prix
avantageux. — Adresser offres
sous P 1571 N à Publicitas,
Nenchâtel. P 1571 N

Tourbe
lea 3 m' à 32 fr. devant le do-
micile. Production 1923, bonne
qualité, très sèche. S'adresser
Fritz Brauen, hôtelier, Ponts.
Téléphone No 18. 

Pianos iip
pour salons, hôtels et restau-

rants
Seul représentant en Suisse

de la célèbre marque Philipps
(aveo système à revolver).

A. EMCH, MONTREUX
Catalogue illustré
gratuit et franco

(On oherohe partout repré-
sentants locaux). JH 32000 D

ATTENTION i
Toutes vos réparations de li-

terie peuvent être faites ainsi
que le charponnage à domicile,
par A. Kramer, tapissier, Va-
langin. 

A VENDRE
une banque de magasin, 268X
80X90, seize tiroirs, une bas-
cule romaine force 300 kg., deux
tables d'atelier et deux pupi-
tres. S'adresser à Ed. Kal/ten-
rieder, Peseux. 

Nous offrons jusqu'à l'épui-
sement des stocks

cordes à lessive
en chanvre, 4 fois tournées,
très fortes, meilleure fabrica-
tion suisse, inusables la vie en-
tière.

50 mètresi î?. 9.25
Aussi à 60, 75 et 100 m. de

longueur.
H. KeHer, Seilerwaren , St-Gall W13

Case postale 
A remettre tout de suite à

Neuehâtel, pour cause de dé-
part ,

ipio
i'iips IE lus

et de broderie , situé au centre
de la ville. Affaire de graud
rapport. Beprise 9 à 10,000 fr.
Grandes facilités de paiement à
personnes solvables. Faire of-
fres écrites sous chiffres K. M.
700 au bureau de la Feuille
d'Avis.

Demandes â acheter
Sontmes acheteurs de

UilMM Ë!lE ffl
Ecrire sous chiffres M. N. 695

an bureau de la Feuille d'Avis.
Personne d'un certain âge de-

mande à reprendre un

pi amené
bien situé et de bon rapport. —
S'adresser à Louis Leber , Hôtel
du Soleil , La Chaux-de-Fonds.

Sommes acheteurs de

HeuoSrâîeî rouge 1923
Faire offres écrites sous chif-

fres E. N. 696 au bureau de la
Feuille d'Avis. 

Ou demande à acheter, à bas
prix , un bon

chien de garde
Bons soins assurés. G. Scher-
tenleib , Chaumont.

Sommes acheteurs

eau lie vie lie marc 1923
Adresser offres écrites soui

chiffres K. Z. 694 au bureau dt
la Feuille d'Avis.

L0eElV8ENT̂ ~
A louer rue des Moulins, lo-

gement de deux chambres et
cuisine. S'adresser, le matin
Etude G. Etter , notaire, rue
Purry 8.

Eue de la Côte : logement de
deux chambres et cuisine. Che-
min du Eocher, logement de
quatre pièces et dépendances.
S'adresser, le matin. Etude G.
Etter. notaire, rue Purry 8.

Etude Petitpierre & Hotz
A louer pour St-Jean :
Beaux-Arts : cinq ohambres.
Vauseyon : quatre chambres.
Ls FavTe : quatre chambrés.
Trésor : quatre chambres.
Mail : quatre chambres.
Vauseyon : trois chambres.

Eoc : deux chambres.
Fahys : deux chambres.

Cas couleurs très renforcés
a 1.65 au Ow^Prêtr©

On cherche pour famille peu
nombreuse •' (quatre domesti-
ques),

femme de chambre
ayant été en service et bien
recommandée. Château d'Hau-
terive. 

^^^^
On cherche une bonne

CUISINIÈRE
à côté du chef. S'adresser à
l'Hôtel du Lac, à Auveruier.

BfWLÛlS DIVERS"

Terminages
Mouvements 5 K rectangle à

ouvrier consciencieux. Travail
suivi et bien rétribué. Faire of-
fres sous P. 1636 N. à Publici-
tas. Neuehâtel. P 1636' N

Wwageur
actif , introduit , est demandé
par Manufacture de lingerie,
pour visiter la clientèle parti-
culière, Neuehâtel et Jura ber-
nois. Fixe, commission, frais
C. F. F. Offres écrites avec ré-
férences sous chiffres A. T. 697
au bureau de la Feuille d'Avis.

On demande pour tout de sui-
te deux

bons faucheurs
pour les foins. S'adresser à Ed-
gar Monnier, ferme de Somba-
cour. Colombier. 

iOn cherche comme
aa a Q

iBBa B"ï S a fi s S™IIS1GUU llaiy
pour le Home Suisse de Vien-
ne, une dame de la Suisse ro-
mande, de 35 à 45 ans, protes-
tante et bonne ménagère. —
Adresser les offres au Bureau
Central A. J. F., Treille 10,
Neuehâtel. P 1628 N

Om dtercie
jeune homme de 17-18 ans, con-
naissant bien les travaux agri-
coles. Bonne occasion d'appren-
dre la langue allemande. En-
trée aussitôt que possible. S'a-
dresser à Albert Fritz, Weers-
wilen près Weinfelden (Thurgo-
vie).

Garçon libéré des écoles est
demandé tout de suite comme

commissionnaire
à la Boulangerie-pâtisserie E.
Aegerter, rue de l'Hôpital 2.

On demande un

charretier
Entrée immédiate. Bons ga7

ges. — S'adresser à la Scierie
Môckly, à Savagnier.

On cherche un

JEUNE HOMME
sachant traire. — S'adresser à
Charles Bindlisbacher, Boudry.

On demande tout de suite

jeun; homme
pour aider à tous les travaux
de laiterie ; nourri, logé, début
200 fr, par mois, augmentation
si on est satisfait. H. Germain,
Chalancey, par Vaillant (Hte-
Marne, France).

Trois menuisiers
dont un machiniste et un
scieur sont demandés chez
Etienne Borioli, à Bevaix.

Chauffeur
sobre et consciencieux demande
place dans maison particulière
ou autre. Adresser les offres
écrites sous chiffres A. K. 691
au bureau de la Feuille d'Avis.

La Rotonde - Neuehâtel
Mardi 3 juin 1924, à 20 h. 30

Grand spectacle de sélections d'opéras italiens
interprétés en COSTUMES

par les deux principaux artistes de la Tournée Italienne

ÎMÉ1111 1 liifs 1111
soprano, léger du grand opéra ténor du grand opéra

San Carlo de Naples Dal Verme de MÛan
avec le concours de

M. Raphaël KELLERT
violoniste et de l'orchestre complet de la Eotonde

Au programme : Paillasse. — Trouvère. — Traviata. — Bar-
bier de Séville. — Lucie de Lammermoor.

PEIX DES PLACES : Fr. 3.50, 2.50 et 1.50 (timbres en plus),
en vente à l'avance au magasin de Musique HUG & Cie et le soir
à l'entrée.

I ; atWES j
Nous avons l'honneur de porter à la connais- t

H sance du public de Boudry et environs que i
; i nous' avons rouvert dès le 1er juin 1924 notre I;
I BUREAU CORRESPONDANT DE BOUDRY

i dont la gérance est confiée à : |

§ M. Auguste BREGUET, négociant 1
Nous vous prions de vous adresser à lui pour * j

toutes vos affaires de Banque, Epargne, Bons m
i de dépôts, Comptes courants, Escomptes, Chan- l J

'' ' • '  COMPTOIE D'ESCOMPTE DE GENÈVE,
Succursale de Neuehâtel. B

Loterie au personnel R. V. T.
en faveur d'une Caisse de secours et de retraite

LA LISTE DE TIRACTE â PARU
On peut se la procurer au Bureau de la loterie contre envoi

de fr. 0.30 en timbres-poste ou contre remboursement;.
BUREAU DE LA LOTERIE.

La BANQUE CANTONALE NEUCHATE-
' | LOISE a l'honneur de porter à la connaissance
H de sa clientèle et du public qu'ensuite de dé- M

mission honorable de M. Auguste Breguet, son
I correspondant de Boudry, elle a nommé pour le m
| remplacer

I & EDMOND POMEY I
M&1, qui entrera en fonctions à partir du 1er juin

prochain. §És
M. Pomey dont le bureau est situé rue Prin- f f ' ,

i ïi cipale 135, se tiendra avec plaisir à la disposi-
}v j tion de toutes les personnes qui voudront bien ffl' :
; : ! recourir aux services de notre établissement ! 'il
E 1 par son intermédiaire ; celles-ci peuvent être 'y

assurées du meilleur accueil et d'une complète \[ - , discrétion , i j
;;. " ; Neuehâtel, le 26 mai 1924. m
El LA DIRECTION. M
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i BOUDRY [
a ¦ c

| BUREAU D'AFFAIRES i D'ASSURANCES E
§ EDMOND POMEY
p .  Correspondant de la Banque Cantonale Nenchàtoloise £
S ' Installation, révision et tenue de comptabilités C
? Renseignements commerciaux - Gérances - Représentations ?
n r
DanDnnnDnnDDnnnnnaDnaDaaDDananaoaaDDnDDnna

Repris e de commerce
J'ai l'honneur d'informer mon ancienne clientèle et lo public

de la ville et des environs que je reprends dès le 1er juin l'ex-
ploitation de ma BOULANGEBIE-PATISSEEIE, rue de l'Hôpital 2.

Le magasin sera constamment assorti en marchandises de
première qualité, et ma clientèle peut être assurée qu'ollo sera
servie avec soin comme autrefois ; je m'efforcerai de la satis-
faire sous tous les rapports.

Neuehâtel, le 31 mai 1924. Ernest AEGEETEE.
aa_a»aM.Wlâ»"3M~iMa»Jla~l âT m nlLLajmjaa—BHaaaaa—ai——a—a—i——»------»————i

Industriel, fabricant seul en Suisse une. spécialité intéres-
sante pour automobile, pouvant exporter en grandes quantités
ses produits, cherche tout de suite

un lecbnicien-mécaiiicien
capable, connaissant à fond la construction des estampes et pou-
vant s'intéresser à l'entreprise avec .15 à 20,000 fr. Personne dis-
posant de locaux à l'usage d'ateliers aurait la préférence. Offres
détaillées à C. P. 6529, Neuehâtel.

WeDgçeii
Hôtel Breithorn. Confort. Mai-
son de famille.1|Bonne cuisine.
Pension 8 à 9 fr. aft. Mme Emeh.

BONNE PENSION
pour employés, de bureaux.
Prix modérés. — Faubourg de
l'Hôpital 66, rez-de-chaussée.

»»?»?????»»??»? »???»
i y Société des Auteurs < ,
i- Compositeurs et Editeurs < ?
? de Musique « ?

SiisPiiiti
i i Neuehâtel . Evole 511 1
i ? Téléphone 1.46 . < >
i ,  Agent pour le canton de < >< > Neuehâtel. 4 ,
J J  Eenseignements, Loi fé- J >
JJ  dérale, etc. à disposition. J J
????»?»+»?????»» »» ?»

Remerciements
Les enfants et la famille

de îeu Madame Henri
BLASEE-EENACD, remer-
cient bien vivement tontes
les personnes qui leur ont
témoigné tant de sympa-
thie au cours de la longue
maladie et à l'occasion du
décès de leur chère mère et
parente.

Peseux, 29 mal 1924.
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lilîlf • "̂ e Pro
^u^ idéal pour le lavage des soies, |jj | -^^^sl ^B^^i

laines et objets fins, le grand favori des ^l-^^^8' I l̂ î^mflii ^

""W W a-P éfàU o Ij e nouveau genre de savon en gra- ^^^^^^'̂ <^3 1̂ ^^^^_^|̂
nules. Absolument pur, il lave sans MK|11̂ ^^̂cuire et sans beaucoup frotter — par un simple trempage. IRÇï; ||| _p)WluHiEl^^^e^SHi PSIlP

VïlWi • 0et exce^ent Produit pour tout nettoyage 
>VNttM^^ ^-̂ l^^^l^ l̂^^^'ilï^# et polissage domestique s'est si bien introduit N^^^^^B^

qu'il nous est possible d'en réduire le prix de 7& c. à ©O c. ^^
VIM ne raie pas, est sans acide.

i.

Cette offre est unique. Découpez le bon et présentez-le dsins votre magasin.

Savonnerie Sunlight, Olten



POLITIQUE
-_____-____— et

France
Une série de décrets

PARIS, SO (Havas). — Les ministres se sont
réunis à l'Elysée, sous la présidence de M. Mil-
terand. M. Raymond Poincaré a mis le Conseil
au Gourant de la situation extérieure.

Le Conseil a décidé de publier les décrets
réalisant ides économies et concernant les ad-
ministrations suivantes : affaires étrangères, fi-
nances, travaux publics, aéronautique, marine
marchande, commerce.

Les décrets préparés par les différents ser-
vices intéressés ont fait l'objet d'un examen
du Conseil d'Etat qui reste encore saisi des pro-
jets concernant les autres départements minis-
tériels. Tous oes décrets réalisent des écono-
mies pour un total qui atteint 440 millions, sans
engager aucune réforme administrative et sim-
plement par compression de dépenses. Les dé-
èrefs die réforme n'ont pas été pris en raison
de la prochaine démission du cabinet.

Un nouveau groupe parlementaire
PARIS, 31 (Havas) . — Un nouveau groupe

parlementaire vient de se constituer. Il s'ap-
pellera, dttou, la gauche républicaine démo-
cratique. H semble que ce groupe doive réu-
nir la très grande majorité des radicaux natio-
naux et des républicains de gauche.

Parmi les nouveaux membres de ce parti fi-
gurent MM. Maginot, Capus, Le Trocquer, Fa-
bry, Landry, Léon Bérandi, Leredu, Reibel et
ITioumyre.

M. Herriot demande aux socialistes de
collaborer

PARIS, 31 (Havas) . — M. Herriot, président
dit parti radical et radical-socialiste, vient d'en-
voyer à M. 'Léon Blum, secrétaire du parti so-
cialiste unifié à ia Ohamibre, la lettre suivan-
te :

< Mon cher ami,
»Le scrutin du 11 mai a marqué, de la fa-

çon la plus nette, la volonté du pays de voir
pratiquer à l'intérieur et à l'extérieur une po-
litique nouvelle, résolument fonidiée sur les
principes et les méthodes de ia démocratie. À
l'intérieur, il faut opérer un vigoureux redres-
sement républicain et aborder les réformes so-
ciales dans un sentiment de large confiance
aux travailleurs. A l'extérieur, un. devoir do-
mine tous les autres : construire la paix.

> Pour obtenir la victoire électorale, qui rend
désormais cette œuvre possible, socialistes et
radicaux ee sont cordialement unis. Ensemble,
ils ont vaincu la coalition d'argent et die men-
songe ; ensemble, ils ont triomphé. L'évidente
volonté du pays est que cette collaboration se
poursuive dans les conseils du gouvernement
pour traduire en actes les décisions de la na-
tion. Le peuple a fait son devoir. A nous de
remplir le nôtre.

> Je viens donc, au nom de mon parti, de-
mander au parti socialiste son entier concours.
Nous nous tenons prêts à en discuter avec lui
les conditions et les moyens dans un esprit
loyal, rationnel et — je veux le dire — parfai-
tement désintéressé.

> Je vous prie de croire, mon cher Btlum, à
ma vieille et fidèHje affection. >

(Signé) : Edouard Herriot.
BREST, 3| (Havas). — Le congrès fédéral

du parti socialiste unifié du Finistère s'est pro-
noncé pour la non-participation au pouvoir par
218 voix contre 86.

Albanie
Mouvement révolutionnaire

ROME, 81. — Les nouvelles parvenues aux
Journaux confirment qu'un grand mouvement
.révolutionnaire a éclaté en Albanie. Des ban-
des armées auraient déjà occupé 'la partie sep-
tentrionale du pays et pris des otages parmi
les autorités civiles. Ces bandes sont comman-
dées par Bayram Zuri. Les chefs nationalistes
préparent une marche sur Tirana pour renver-
ser le gouvernement.

Le < Giornale d'Italia > reçoit des détails sur
le mouvement nationaliste dirigé par le co-
lonei Kiazezi et M. Clissura.

« Nous avons l'intention; ont-ils déclaré, de li-
bérer l'Albanie. Nous commencerons les opéra-
tions dans queOjqu.es jours. Nous comptons sur
l'appui moral et matériel de nos grands amis
italiens auxquels nous serons toujours recon-
naissants. Ahmed Zogu ne peut et ne doit plus
rester en Albanie, car il constitue un danger
pour la liberté, et l'intégrité nationale. >

Presque toute l'Albanie du sud participera au
mouvement. Le colonel Kiazezi a été nommé
commandant du secteur sud et Reget Scialla di-
rigera les opérations dans le secteur nord.

Japon
Protestation contre le MM américain

TOKIO, Source officielle). — On mande de
Tokio le 30 mai :

Le bill d'immigration adopté par le Congrès
des Etats-Unis a été contresigné par le prési-
dent Coolidge le 26 mai, il entrera en vigueur
le 1er juillet prochain.

Cette loi d'exclusion aura pour effets d'in-
terdire aux ressortissants japonais de se ren-
dre aux Etats-Unis. Seront seuls exceptés : les
membres officiels du gouvernement ; les per-
sonnes ayant déjà habité les Etats-Unis et y re-.
tournant après une absence temporaire ; celles
qui y vont temporairement pour affaires ou en
voyage d'agrément ; les étudiante, les profes-
seurs et les missionnaires.

Depuis la discussion diu bil d'immigration
à la Chambre américaine des députés, en dé-
cembre dernier, le gouvernement japonais a sé-
rieusement et fréquemment attiré l'attention du
fouvernement des Etats-Unis sur les articles
'exclusion. En conséquence, le gouvernement

japonais, profondément ému, regrette que, mal-
gré les efforts réitérés du président et du se-
crétaire d'Etat des Etats-Unis en vue d© pré-
venir l'adoption de ce biil par le Congrès, la
loi ait tout de même été adoptée.

La réponse à l'Allemagne
On sait que la conférence des ambassadeurs

a déclaré à l'Allemagne qu'elle s'en tenait au,
point de vue exposé dans la note du 5 mars.

La conférence des ambassadeurs répond
point par point aux observations allemandes.

En ce qui concerne la demande allemande
de charger la S. d. N. du contrôle des arme-
ments allemands, la note constate que la com-
mission de contrôle militaire interalliée est
seule compétent© pour Veiller à l'exécution des
clauses militaires du traité de Versailles aussi
longtemps que celte commission n'a pas ter-
miné ses travaux, Or, la commission exerce
son contrôle depuis j anvier 1920. Il appartient
aux Alliés de dire s'ils considèrent que les
clauses du traité sur le désarmement sont rem-
plies. Dès que sur ce point les Alliés auront
obtenu entière satisfaction, le Conseil de ja
S. d. N. sera chargé d'assurer l'exercice de ce
contrôle, et conformément à l'article 218 du
traité de paix de Versailles, il ordonnera les
mesures qu'il jugera nécessaires .

Une application immédiate de cet article du
traité de paix ne peut être envisagée, contrai-
rement à l'opinion du gouvernement allemand.

La réponse ajoute que les Alliés n'ont ja-

mais déclaré, abstraction faite des cinq caté-
gories meotionnées, que le désarmement alle-
mand était accompli- H n'est absolument pas
dans l'intention des Alliés de chercher le moyen
de maintenir ce contrôle pendant un temps
indéterminé. Bien au contraire, les gouverne-
ments alliés proposent de cesser le contrôle
aussitôt que possible.

L'enquête sur l'état du désarmement alle-
mand, envisagée par les gouvernements alliés,
comprendrait une série de voyages d'inspection
qui demanderaient trois à quatre mois si les
autorités allemandes ne font pas d'obstacles et
n'empêchent pas les officiers ohargés de l'en-
quête, d'accomplir leu r mjss.ion et si l'on ne
découvre pas de graves atteintes aux disposi-
tions du traité de Versailles.

En ce qui concerne les cinq catégories men-
tionnées dans la note du 19 septembre 1922,
la note de la Conférence des ambassadeiirs
souligne que les gouvernements alliés ont déjà
fait savoir qu 'ils étaient disposés-à tenir compte
dans une certaine mesure des désirs du gouver-
nement allemand. De plus, les gouvernements
alliés ont d'eux-mêmes manifesté l'intention de
réduire considérablement les effectifs dit per-
sonnel d? la commission de contrôle, sitôt que
l'enquête envisagée sera faite et que les négo-
ciations sur les cinq catégories permettront
d'espérer un résultat favorable.

Mai,s les Alliés ne peuvent pas faire simple-
ment cesser l'activité dé ia commission de con-
trôle instituée en vertu du traité de Versailles
et dont la composition correspond au caractèr e
technique de sa mission;.' les Alliés demandent
à l'Allemagne d'accepter l'inspection générale
désirée par eux. ' " "' '

Si les résultais de l'inspection sont favora-
bles, l'activité de là commission de contrôle
sera limitée aux cinq catégories non liquidées.
Les Alliés renonceront alors à la création d'un
comité de garantie e| réduiront progressivement
les effectifs du personel de la commission de
contrôle.

Par ailleurs, les gouvernements alliés ne dé-
sirent pas que la commission de contrôle aux
effectifs réduits reste en fonctions pour un laps
de temps indéterminé.

U appartient maintenant au gouvernement
allemand, par une collaboration loyale et sans
réserve dans l'exécution du contrôle, de faire
cesser plus vite l'activité de la commission de
contrôle. Mais si le" gouvernement allemand
reppussait les propositions des gouvernements
al|jés, il ne resterait plus à ceux-ci qu'à exiger
l'application stricte des dispositions du traité
de paix.

Les gouvernements alliés espèrept que le
gouvernement allemand comprendra qu'il est
de l'intérêt de tous d'aboutir à une solution
définitive du problème.

Les Alliés demandent à l'Allemagne de ré-
pondre à leurs, propositions le plus tôt possible,
mais au plus tard le 30 j uin.

ÉTRANGER
Horrible forfait. — Deux jeunes étudiants ap-

partenant à d'honorables familles de négociants
à Chicago ont avoué être les auteurs de l'assas-
sinat du jeune Jacob Franks, 14 ans, fils d'un
riche manufacturier de la ville.

Le 21 mai, poussés par l'esprit d'aventure et
par l'espoir d'obtenir une forte rançon, tous
deux enlevèrent l'enfant en automobile •, puis
le frappèrent d'un coup de ciseau à froid et l'é-
tranglèrent. Leur coup était préparé depuis le
mois de novembre.

La police a été mise sur leur piste à la suite
de la découverte d'une paire de lunettes que
l'un d'eux avait laissé tomber près d'un pont de
chemin de fer . On a découvert dans leur cham-
bre un flacon contenant un acide semblable à
celui qui leur avait servi à défigurer le cadavre
de leur victime, retrouvée complètement déve-
ine dans un marécage pour empêcher qu'on la
reconnût.

SUISSE
BERNE. — En quittant 1 usine de céramique

de Laufon, un ouvrier nommé Gebhard Spirig
ayant fait une chute à la suite d'un faux pas
s'est fracturé le cr$ne. Son état inspire les plus
vives inquiétudes.

— En procédant au déchargement d'une fu-
taille de vin, à Nods, un jeune domestique,
Paul Mathey, est tombé à la renverse dans
l'ouverture béante du cellier et s'est fait dans
sa chute de graves blessures qui mettent ses
jours en péril.

— A Grellingen, par suite de l'éclatement
d'un pneu, une automobile occupée par s|x
personnes a fait une embardée et s'est retour-
née dans un fossé. Un jeune homme de Saint-
Ursannè est mort à l'hôpital de Bâle, les au-
tres sont moins grièvement blessés.

— A un brusque tournant de la route, en
amont d'Alchenflûh, une automobile, conduite
par le fabricant Masshard, de Muhleturnen, a
culbuté dans le fossé, M. Masshard a été tué
net et sa femme, qui se trouvait dans la voi-
ture, a été grièvement blessée.

— A Zollbruk, le petit Rodolphe Kuhni, âgé
de six ans, qui ramassait du bois près de
l'Emme, est tombé dans la rivière et s'est noyé.

SOLEURE. — Gottfried Lehmann, de Zuch-
wil, maçon, 44 ans, marié, occupé à des tra-
vaux de canalisation à Soleure, a été atteint
à la tête par un tuyau en ciment et a^eu le
crâne fracturé. Il a succombé peu après à la
clinique où il avait été transporté.

ZURICH. — Devant la cour d'assises de
Winterthour vient de comparaître, sous l'incul-
pation d'homicide par imprudence, le mécani-
cien Albert Furrer, 30 ans, de Russikon, qui,
dans la nuit du 14 décembre, avait écrasé le
nommé Jung Gustav, serrurier, à Riiti, lequel,
pris de boisson, gisait sans mouvement en tra-
vers de la route; dans l'obscurité, Furrer avait,
dit-il, pris cette forme immobile pour un tas
de terre et passé sans autre par dessus l'obs-
tacle; dès le lendemain, la nouvelle de la dé-
couverte du cadavre lui ayant révélé sa mé-
prise, il se faisait connaître à la police.

Le jury ayant répondu négativement à la
question de culpabilité, Furrer a été acquitté,
mais condamné aux dépens, la cour ayant con-
sidéré que la négligence de l'accusé a provo-
qué l'enquête et le procès.

THURGOVIE. - Le jeune André Stadel-
mann, 13 ans, ayant heurté une conduite élec-
trique à haute tension, installée dans une gran-
ge, à. Egnach, a été électrocuté.

FRIBOURG. — Le joui - de l'Ascension, un
jeune garçon de 13 ans , Werner Helfer, de Gri-
moine, près Barberêche, échappant à la sur-
veillance de ses parents, était monté sur un
chêne pour y prendre un nid d'oiseaux. Une
branche ayant cédé, l'imprudent enfant est tom-
bé violemment à terre ; relevé les jambes bri-
sées, le malheureux est mort tandis qu'on le
transportait à la maison.

VAUD. — Favorisée par le beau temps, la
12me fête des narcisses a attiré à Montreux
une affluence extraordinaire et a brillamment
réussi. Beaucoup de confédérés étaient venus
de la Suisse allemande. Au nombre des nota-
bilités, on remarquait M. Chuard, président de
ia Confédération, venu à titre personnel et pri-
vé, des membres du Conseil d'Etat vaudois,
des représentants de plusieurs gouvernements
cantonaux et du tribunal fédéral, les direc-
teurs des entreprises de transport, etc.

La représentation a été précédée d'un dîner
officiel d'une centaine de couverts, où des dis-
cours ont été prononcés par M. Paul Vuilleu-
mier, président de la société pour le dévelop-
pement de Montreux, qui a souhaité la bien-
venue aux invités, et par M. Chuard, qui a
célébré Montreux et Va félicité pour son ini-
tiative.

Puis de 14 heures à 16 h. 30 s'est déroulée
la représentation consistant en morceaux de
musique exécutés par l'orchestre sympbonique
de la ville de Berne, sous la direction de M. J.
Klein, chef d'orchestre de la ville de Vienne,
de sept ballets dansés par le corps de ballet
de l'Opéra de Vienne et les élèves de l'école
de ballet, sous la direction de M. Krœller. Les
succès les plus vifs ont été obtenus par le < Da-
nube bleu», la célèbre Valse de Strauss; «Pour
François Couperin», ballet nouveau, première
audition en Suisse, de Richard Strauss, danse
combinée de salon et théâtre dans le style de
Louis XV; «Pour les fleurs de la petite Ida»,
de Paul^Àuguste von Klenau, d'après les com-
tes d'Andersen, où tour à tour apparaissent des
roses, des tulipes, des bluets, des glycines, etc.
On a admiré l'harmonie des costumes, la grâce
et la précision des mouvements, la perfection
de l'exécution.

Ce fut ensuite un brillant défilé d'une cin-
quantaine de voitures richement décorées de
fleurs ; une bataille de fleurs et confettis; un
défilé dans, les rues où se pressait une foule
énorme; enfin, le soir, un feu d'artifice.

GENÈVE. — Vendredi, au chemin de la
Queue d'Arve, Mme Louise Wakker, 35 ans,
Allemande, circulant à bicyclette, est venue se
jeter contre une automobile, qui s'est renversée
à son tour en voulant éviter la cycliste. Mme
Wakker, qui avait une fracture du crâne, la
clavicule gauche brisée et plusieurs côtes frac-
turées a été transportée à l'Hôpital dans un état
désespéré.

Les finances
de la Confédération

(De notre oorresp. de Berne)

A l'occasion de la publication du compte
d'Etat de 1923, M. Musy, chef du département
fédéral des finances; a exposé aux représen-
tants dé la presse qu'il avait convoqués la si-
tuation financière du pays.

Après un bref aperçu , illustré de chiffres
particulièrement suggestifs qui marquent le
bouleversement qui s'est produit depuis 1914,
M. Musy a développé tout un programme fi-
nancier pour les années à venir.

De 1900 à 1913, l'administration fédérale a
réalisé un boni total dépassant 20 millions.
Cette somme représente l'excédent global et
définitif de l'ensemble des recettes sur la tota-
lité des dépenses. De 1914 à 1923, les comptes

ordinaires accusent un déficit de 821 npllions.
Les. dépenses ordinaires ont passé de 106 mil-
lions en 1913 à 317 millions en 19|l,. Et pen-
dant que les dépenses augmentent, lés recettes
commencent à diminuer. La régie des postes
qui ligure parmi les ressources financières ré-
servées par la Constitution à la Confédération
faisait régulièrement avant la guerre à la tré-
sorerie fédérale un apport annuel de plusieurs
millions. De 1914 à 1923, les postes ont laissé
un /déficit de 105 millions qu'il a fallu couvrir
par des prélèvements effectués à la caisse fé-
dérale.

Au déficit ordinaire est venu s'ajouter le
poids écrasant des dépenses extraordinaires.
La mobilisation nous a coûté 1 milliard 160
millions. Les autres dépenses extraordinaires,
celles en particulier effectuées pour assurer
l'alimentation du pays, pour réduire le coût de
peytains aliments, pour lutter contre le chô-
mage, pour subventionner les industries en
péril, atteignent le formidable chiffre de 992
millions, De 1914 à 1923, la Confédération a
PQUvert 4 milliards 253 millions de dépenses
ordinaires et extraordinaires. Elle n'a encaissé
que 2 milliards 039,5 millions de recettes or-
dinaires et extraordinaires. La fortune de }a
Confédération a été absorbée. Son bilan est
passif ; ia dette publique atteint 1 milliard 511
millions.

Qu'a-t-on fait jusqu 'ici pour remédier à cette
situation ?

Une amélioration très sérieuse a été obte-
nue depuis 1921 par une .réduction énergique
des dépenses et la perception d'impôts extra-
ordinaires. Grâce à ces mesures, le déficit an-
nuel qui dépasse 127 millions en 1921 a été
ramené à 45,5 millions en 1923. C'est un bel
effort. Mais il nous reste encore beaucoup à
faire.

Le programme de M. Musy se résume ainsi :
1) Rompre définitivement avec le dangereux
système des dépenses extraordinaires. Respec-
ter scrupuleusement le principe fondamental
de l'universalité du budget et inscrire toutes
les dépenses, sans exception, au compte ad-
ministratif. 2) Equilibrer définitivement le
budget, c'est-à-dire couvrir toutes les dépenses
par les recettes annuelles. 3) Affecter à la ré-
duction effective de la dette publique le pro-
duit de l'impôt extraordinaire de guerre et
instituer, par voie budgétaire, un amortisse-
ment méthodique et progressif.

La nécessité d'en finir avec le système des
dépenses extraordinaire s est aujourd'hui géné-
ralement reconnue. Il suffit de se rappeler
qu'en trois ans (de 1921 à 1923) les Chambres
ont voté 256 millions de dépenses extraordinai-
res (secours à l'horlogerie, 11 millions ', secours
à l'hôtellerie, 5 millions ; secours aux éleveurs
de bétail, 5 millions ; secours à la broderie,
5 millions ; électriîication des C. F. F., 60 mil-
lions ; secours aux producteurs de lait, 20 mil-
lions ; lutte contre le chômage, 102 millions et
demi ; travaux de chômage, 47 milions 700,000
francs). Ces 256 millions ne figurent pas au
budget ordinaire !

L'équilibre budgétaire devra être retrouvé en
1925. Il faudra pour cela poursuivre énergique-
ment la réduction des dépenses.

Des simplifications réalisées dans l'organis-
me administratif permettront de réduire encore
l'effectif du personnel fédéral.

Dans le domaine des subventions, il faudra
s'imposer une stricte économie. Celles-ci ont été
ramenées de 59 millions (en 1922) à 53 mil-
lions. Il faudra persévérer dans cette voie.

Pour oe qui concerne les recettes ordinaires,
il faudra songer surtout à l'imposition de l'al-
cool. La Suisse ne pourra plus longtemps res-
ter le seul pays d'Europe qui ne frappe pas
la fabrication de l'eau-de-vie et de la bière.
Sans l'imposition de l'alcool, l'assurance-vieil-
lesse et survivants devra toujours rester à; l'état
d© projet.

La somme à fournir par l'impôt de guerre
extraordinaire a été fixée à 1,160 millions. Il
a été payé jusqu'ici 768 millions. U reste donc
à percevoir 391 millions. Avec une annuité
moyenne de 35 millions, l'impôt sera prélevé
jusqu'en 1934.

A partir de 1925, et jusqu'en 1929, 20 millions
pourront être appliqués à l'amortissement ef-
fectif de la dette. Quinze millions devront être
réservés à la couverture des dépenses extraor-
dinaires déjà votées par le Parlement. Des
1930, la totalité de l'impôt de guerre pourra
être affectée à la réduction de la dette. Il fau-
dra naturellement renoncer à toute nouvelle
dépense extraordinaire. Il est, en effet , impos-
sible de voter des subventions- comme celle de
20 millions décrétée dernièrement en faveur
des assurés suisses auprès des sociétés alle-
mandes sans bouleverser totalement le budget !
Si les Chambres veulent voter de nouvelles dé-
penses extraordinaires, il faut que le peuple
fournisse préalablement à la Confédération les
ressources nécessaires pour les couvrir.

« C'est là un programme maximum, a conclu
M. Musy. Le prolongement de l'impôt de guer-
re n'est pas nécessaire à la réalisation. Il exige
par contre le retour immédiat à l'équilibre bud-
gétaire stable. Cette tâche qui demeure notre
préoccupation est plus difficile que le problème
de l'amortissement qui se résoudra aisément
dès que nous serons sortis de l'ère des déficits. »

R. E.

REGION DES IACS
Bienne. — Vendredi soir, vers 9 heures, un

incendie s'est déolaré dans l'atelier de photo-
graphie de M. Kissling, à la rue de la Gare ; le
feu s'étend it aussi à la propriété de M. Miggi
Tièche et de M. Oetiker, dentiste. Vers 11 heu-
res, après une active et laborieuse intervention
du corps des sapeurs-pompiers, l'incendie avait
été maîtrisé. Les dégâts sont très importants.

Cudrefin-Avencheg. — Dimanche a été offi-
ciellement inauguré le service de transports pu-
blics par automobiles Avenches-Cudrefin.

mmmmmmmmm

CANTON
La question des secours-chômage. — Une dé-

marche a été faite vendredi auprès de M. Schul-
thess, chef du département de l'économie pu-
blique en vue d'obtenir une prolongation des
secours pour les chômeurs âgés et les ouvriè-
res susceptibles d'une rééducation profession-
nelle. Cette démarche a été faite par M. Ed.
Spilmann et M. M. Itten, au nom du cartel syndi-
cal cantonal, accompagnés de M. Achille Gros-
pierre, conseiller national. Quoique ayant dé-
claré vouloir mettre fin aux secours-chômage,
M. Schulthess a promis d'examiner la revendi-
cation du cartel syndical neuehâtelois, tout au
moins en ce qui concerne la situation des chô-
meurs restant à La Chaux-de-Fonds et au Lo-
cle, et, à cet effet , aura lieu à Berne, une en-
trevue avec M. Renaud , conseiller d'Etat. L'ar-
rêté fédéral mettant f in  aux secours-chômage
sera pris lundi .

Môtiers (corr.). — Dans sa première séance
de la nouvelle législature, le Conseil général,
sous la présidence idie M. John Leuba, doyen
d'âge, a constitué son bureau comme suit :

Président : M. Charles Mauler ; vice-prési-
dent : M. Eugène Keller ; secrétaire : M. Arnpld
Clerc ; secrétaire-adjoint : M. Charles Grîpven-
pi ; scrutateur s : MM- John Clerc et Marcel
Martin,

M, Charles Mauler prend ensuite la prési-
dence et fait procéder aqx nominations statu-
taires.

Conseil communal. — Sont nommes les cinq
membres sortant de charge, soit : MM. Georges
Cottier, Ernest Lûscher, Frédéric Jeanrenaud,
Albert Bobillier et Ami Vaucher-Ramseyer.

Commission scolaire : MM. Paul Perrét-Gien-
til, Georges Cottier, Eugène Keller, Charles
Mauler, Théodore Latour, Edouard! Matthey-
Borel, Arnold Clerc, Jean Loup, John Olero et
Alfred Beauverd. Le lime siège sera repour-
vu plus tard.

Commission du feu : MM. Théodore Latour,
Eugène Keller, Frédéric Jeanrenaud et Ernest
Lûscher.

Commission d'agriculture : MM- Henri Thié-
baud, Frédéric Jeanrenaud, Albert Montanidbn,
Louis Jeanmonod et Adrien Von Btiren.

Commission du budget et des comptes : MM.
Alfred Beauverd, Eugène Clerc, Edouard Dar-
bre, Louis Jeanmonod et John Leuba.

Le Conseil général accorde ensuite au Con-
seil commnnal un crédit de 1350 fr. pour la
réfection du corridor d© l'étage supérieur du
collège. Le dallage défectueux sera remplacé
par un fond en mosaïque.

Travers. — Le conseil général issu des der-
nières élections a inauguré sa législatqre 'mer-
credi 28 mai- Le doyen d'âge, M- Eugène Bis-
ser, étant absent, la présidence pour l'ouverture
de cette première séance revient à M. Eugène
Franel.

Le conseil oonstitua son bureau de la façon
suivante : président : M. Charles Jeanneret, ra-
dical ; vice-président : M. Edmond Gigon, socia-
liste ; secrétaire : M. Alphonse Boiteux, radical;
secrétaire-adjoint : M. Paul Linder, socialiste ;
questeurs : MM. Charles-Ernest Grisel, libéral,
et Albert Huguenin! radical.

Sous la présidence de M. Charles Jeanneret,
le conseil passa à la nomination du Conseil
communal et des commissions.

Les trois partis politiques qui s'étaient préa-
lablement concertés avaient été d'accoKJ. de pro-
poser pour le Conseil commnnal les 5 conseil-
lers sortante, ceux-oi étant disposés à rester en
charge. Mais le parti socialiste s'étant ravisé,
proposa un sixième nom, M. Arthur Meyrat,
agriculteur. Le résultat du vote fut le suivant :

M. Eugène Franel, 28 voix ; M. Paul Boiteux,
24 ; M. Auguste Romang, 24 ; M. Emile Grisel
père, 22 ; M. Paul Leuba, 20 ; M- Arthur Meyrat,
16 voix.

Les cinq conseillers sortante sont donc réélus.
Commission scolaire. — Sont nommés, clas-

sement d'après le nombre de voix obtenues :
MM. Barrelet, pasteur ; Arthur Meyrat ; doc-
teur Schmid ; Eugène Rieser ; Albert Jaquet ;
Ami Bachmann ; Charles-Théodore Grisel ;
Charles Jeanneret ; Auguste Romang ; Wilhelm
Willener ; Alfred Bâhler ; Emile Perrin ; Paul
Leuba ; Etienne Vautravers ; Jean Marion.

Le Locle. — On nous écrit :
Vendredi soir, le nouveau Conseil général

du Locle se réunissait sous la présidence de
son sympathique doyen d'âge, M. Jean Zingrich
(P. P. N.).

L'ordre du jour comportait en particulier la
nomination du bureau et des différentes com-
missions.

M. Bernard Laberty, élu président, prend
possession du fauteuil en adressant quelques
paroles aimables à la nouvelle assemblée.

Un assez grand nombre de citoyens piqués
par la curiosité — car on escompte bien de pe-
tites passes d'armes pour ce début — remplis-
sent le fond de la salle.

Le parti progressiste national avait déposé
sur le bureau une motion ayant pour objet de
ramener le nombre des membres du Conseil
communal de 7 à 5, par la revision du règle-
ment général de la commune du Locle.

C'était là le point épineux du débat où, de
part et d'autre, on allait argumenter. Revenir à
l'ancien ordre de choses dans le but louable de
réaliser des économies, le P. P. N. le préconise
avec énergie par l'organe de son rapporteur,
M. C Rossier. Le parti socialiste, lui, combat
cette manière de voir pour la même raison que
ses adversaires la défendent. Economie de
bouts de chandelle qui tournera à contre-fins ,
nous diront MM. Toffel et Inaebnit. Pour étayer
encore des arguments que l'on pense péremp-
toires de part et d'autre, on remuera dans le
passé des faits, déjà lointains, l'on ressuscitera
des personnages politiques de premier plan.

Tout cela ne convainct personne. D'ailleurs,
le P. P. N. est décidé à réduire le nombre des
conseillers communaux de sept à cinq parce
qu'enfin, selon la conviction qu'exprime à réi-
térées fois M. Zingrich, il faut faire des écono-
mies, il faut commencer d'être sage.

Autre parti, autre avis, M. Inaebnit nous cer-
tifie qu'avant 1918 les services industriels
étaient dirigés de manière à ne pas donner sa-
tisfaction. La permanence s'imposait. La per-
manence a fait ses preuves. M. Toffel abonde
dans le même sens.

Quant à M. Alf. Dubois, il n'entend pas que
¦»¦¦»¦¦ «¦¦¦¦ »¦¦¦¦¦¦ »¦¦ ¦¦*¦¦¦»¦»¦¦¦ ¦

Voir la suite des nouvelles à la page suivante.
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Partie financière et commerciale
Bourse de Genève, du 31 mai 1924

Les chiffres seuls ind i quent  les prix laits.
m ¦= prix moyen entro l'offre et la demande.

d = demande, o =¦ offre.
Action * 8 ;, Féd. 1910 . 364,—

Banq. Nat. Suisse 505.—m 4 % • 1012-14 —.—
Soc. de banque s. 62ù.— *}% Electriflcat. —.—
Comp. d'Escom. 444.50 | * X » —•—
Crédit Suisse . 667.— 13% Genev. à lots 96.—
Unio n fin. genev. —.— 4 K Genev. 1899 395.—
Wiener Bankv . 11.—m H Frlb. 1903 . —.—
Ind. genev.d. gaz 387.50m * % Danois 101S* 357.50m
Gaz Marseille . —.— l'A % Japon tab. HO.—
iïco -Suisse élect. 11b.— m 5 % V.Gené.1919 479.—
Mines Bor. prior. —.— 4 % Lausanne . 415.-- d

» » ordin.anc. 615.— Chem.Fco-Suiss. 392,50m
Gfasa , parts . . 485.—m 3 % Jougne-Eclép. 342.—m
Ghocol. P.-G.-K. 125.50 3 H % Jura-Simp. 350.—
Nestlé —.— 5% Bolivia Kay 222.50m
Caoutch. S. fin. 46.— 3% Lombar.anc. 43.50
Golumbus . . . (502.50m 6 % Paris-Orléans 892.—

„ . , . , . 5% Gr. t. Vaud. — .—Obligations 6% Argentin, céd. 82.25
3», Fédéral 1903 —.— 4* Bq.hyp.Snèds 438.— d
5 54 > 1922 —.— Cr. fonc. n 'E'j. 1903 248.—
A % » 1022 —.— 4% • Stock. . —,—
3 ;; Ch. féd.A. K. 778.— 4 % Fco-S. élec, 282.—
3^Difléré . . , 349.50î... 4 % Totis ch. lionrj. 397.50m

Dollar, florin , couronne fermes. Latins en baisse.
Paris (— 75) à 28,95. Valeurs françaises en baisse,
hongroises fermes. Tabacs 300 (— J3), Turc 76
<— 2). Sur 33 actions , 15 en baisse, 13 en hausse.
Lombardes 43 VK , VI (— 'A) .  Adriatique 39 'A = écart
i francs.

Le merveilleux documentaire

snr l'écran dn Cinéma Palace

Voici en quels termes M. Maurice Porta , dans la
« Feuille d'Avis de Lausanne ->, apprécie le beau
spoctaclo qui passe tous les soirs sur l'écran du
Cinéma Palace.

< LES INDES ROMANTIQUES nous font faire
nne excursion des plus captivantes dans les Indes,
tontes les Indes ; celles de la oôte, colonisées par
l'Angleterre, la France et le Portugal, et celles do
l'intérieur où persistent inchangées les mœurs de
tonjour s. On assiste aux cérémonies rituelles sur la
rive du Gange, on voit passer les éléphants sacrés
et les riohes cortèges des Radj ahs, on traverse la
jungle et la brousse, on s'en va à la suite de Kipling
jusqu'à l'Himalaya lointaine et même jusqu'aux
contrées, hier encore fermées, de l'Afganistan et du
Belouohistan. Sans quitter son fauteuil , ou Toit dé-
filer un des plus admirables pays de la terre.

•» Monsieur Jean Choux a accepté de commenter
et d'expliquer ce film, ce dont il s'acquitte avec
goût et avec verve, donnant en foule, au long des
images, renseignements, chiffre s, aperçus ingénieux
at anecdotes. Le commentaire vivant et très docu-
menté de M. Jean Choux rehausse et souligne en-
core la valeur de ces < Indes Romantiques >.

Le gouvernement j aponais demeurera en op-
position constante contre cette loi arbitraire et
il a donné des instructions à son ambassadeur à
Washington pour protester formellement au^
près du gouvernement américain.

Chine et Russie
Un accord ferroviaire

PÉKIN , 1er (Havas). - Entre la Chine et le
délégué des soviets vient d'être conclu, après
un accord général de principe, un accord rela-
tif à la direction provisoire du chemin de fer
oriental chinois, aux termes duquel il est en-
tendu que le gouvernement des soviets rempla-
ce pratiquement la Banque russe asiatique et
assume la responsabilité des dettes du chemin
de fer.

Entre autres choses, Ja Russie et la Chine
s'engagent à ne pas reconnaître les traités si-
gpés par un gouvernement quelconque depuis
la chute du tsarisme. Les deux pays s'engagent
à ne signer aucun traité , à ne conclure aucun
accord portant préjudice À l'autre partie.

La Chine s'oblige à restituer la propriété de
l'Eglise orthedoxe . La Russie s'engage à éva-
cuer la Mongolie api'ès qu 'un règlement de dé-
tails aura été établi à une conférence officielle.
Enfin , la part russe de l'indemnité des boxers
sera remise pour être utilisée en faveur de l'é-
ducation nationale.

BUl

,,LES INDES ROMANTIQUES"
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AVIS TARDIFS 
Mission de Réveil

Réunions à 2 h. 80 et 8 h. 15, à la Grande Salle
dos Conférences.



l'on traite les bourgeois de saboteurs. Et puis la
commune du Locle n'a pas le moyen de se
payer un luxe.

M. Julien Tissot restera-t-il à la présidence
de la mère commune des Montagnes ? Du
côté gauche, on dit oui, parce qu'on ne le rem-
placera pas. Les bourgeois ont une autre idée
derrière la tête. Et voilà, tout le monde a rai-
son.

Sur la question des cinq, le P. P. N. sera ir-
réductible. Il le laisse entendre une fois encore
par l'organe de M. Alfred Dubois. Alors, à quoi
bon tergiverser. La question est tranchée. La
motion bourgeoise est prise en considération
par 21 voix contre 17. Le Locle aura dono cinq
conseillers communaux, c'est entendu.

La nomination de la commission scolaire, de
la commission de l'Ecole professionnelle, celle
du conseil de commerce ou de la commission
du budget ne présente pas un intérêt suffisant
pour retenir plus longtemps les quelques dizai-
nes de citoyens qui sont là. La salle se vide len-
tement en même temps que la curiosité de plus
d'un se trouve satisfaite. panl BREGUET.

Hauts-Geneveys. — Vendredi soir, le Conseil
général des Hauts-Geneveys a tenu séance pour
constituer les nouvelles autorités.

Ont été élus membres du Conseil communal:
MM. David Mader, avec 15 voix, Charles Bail-
lod, 14 voix, Charles Bron, Augustin Morel et
iNuma Schenk, chacun aveo 13 voix.

NEUCHATEL
Hôtel DuPeyrou. — Le Conseil général aura

à se-prononcer sur le remplacement- des. sphinx
nSix jardin de l'JhÔfèl DuPeyrou qui sont dans un
létat lamentable. Le o>édit-nécessaire à la con-
fection de nouveaux animaux en pierre artifi-

. reieîle fies sphinx actuels sont en mollasse) s'é-
lève à 2000 francs.

Orphelinat de Belroont. — Dans le but de
trectifier les limites du domaine de Belmont, le
Conseil communal propose au Conseil général
l'acquisition de deux parcelles de terrain, l'une
j lde AJ} mètres carrés à un franc le mètre carré,
.et l'autre de 285 mètres carrés au prix de 59 c.
le mètre carré, et la cession ide 81 mètres ear-
îiés de terrain à ce dernier taux. Les crédits in-
dispensables pour ces transactions sont donc de
161 fr. 95.

Pension de retraite. — Continuant le pro-
gramme de réduction du nombre des employés
communaux, l'autorité executive propose d'ac-
corder une modeste retraite à M. Léonard San-
doz,; employé aux travaux publics depuis plus
de .32 ans. IL s'agit d'une pension de 4 fr. 20 par
four ouvrable.

Ventes de terrains et d'immeubles. — Le
Conseil communal demande à l'autorité législa-
tive l'autorisation de vendre à M. Joseph Ruesch
nne parcelle de 190 mètres carrés que la com-
mune possède à la rue Fontaine-André, à rai-
son de 6 francs le mètre carré ; à M. Charles
iGuignet, pour 5 francs le mètre carré, un ter-
rain . de 615 mètres carrés situé au Bois de
l'Hôpitali ; à M. Henri-Alexandre Sunier, dif-
férents bâtiments en mauvais état et le sol qui
en dépend, soit 550 mètres carres, pour le prix
de 9,300 francs.

Un voleur arrêté. — Mercredi dernier, le
commissariat de police du Château était avisé
qu'un individu cherchait à vendre en ville une
[motocyclette volée à Genève le 22 mai. Deux
agents se mirent à sa recherche, le trouvèrent
motocyclant à la rue du Seyon et réussirent en
se cramponnant à la selle à l'arrêter. Un agent
__t traîné pendant une dizaine de mètres. Ce
chevalier de. la pédale et de l'industrie, un
iFrançais, reprît de justice nommé ̂Lo-thon Ro-
Ibert-Henri a été conduit vendredi à Genève.
i- -Kireait du lac. --. A partir ide- vendredi, tés
teatrx ont commencé à baisser. De la cote de
j43i m. .170, le niveau du lac est descendu à
celle de 43Î m. 130. (La < Feuille d'avis > in-
dique chaque jour la cote du niveau du lac
après le tableau de la hauteur du baromètre.)

— En raison idies hautes eaux, la Société de
navigation n'a pas encore pu reprendre cette
année ses courses à l'Ile de Saint-Pierre. Une
baisse de 70 centimètres est nécessaire pour
'que les vapeurs puissent passer sous le pont
de Saint-Jean.

La jetée du port d'Estavayer étant sous l'eau,
il a fallu transborder les passagers des ba-
teaux à vapeur dans des canots.

Au lac de Bienne idle nombreux jardins et
vignes sont inondés.

Tous ces faits démontrent la nécessité de
corriger l'Aar en aval de Nidau.

Récital César Franck. — M. Henri Gagnebin,
organiste et professeur au Conservatoire a don-
né samedi dans la 6aHe des concerts ide cet éta-
blissement, un récital comprenant à peu près
la moitié des grandes compositions que César
Franck a écrites pour l'orgue. H a été fort ap-
plaudi par son auditoire qui a pu apprécier
une fois de plus la maîtrise avec laquelle il
joue de cet instrument et la manière parfaite
en laquelle il arrive, même sur un instrument
de petite dimension, comme c'est le cas de ce-
lui du Conservatoire, à donner tout le relief
Voulu à des compositions de grandes dimen-
sions. Soutenir pendant plus d'une heure sans
fatigue, et sans l'attrait qui résulte de la pré-
sence d'un soliste de chant ou de violon par
exemple, l'attention de ses auditeurs, c'est là
une tâche qui n'est pas aisée, et c'est cepen--
dant ce qu'a pu faire M. Gagnebin.

Max-E. PORRET.
Le « Baron Vadrouille > est une opérette

moderne qui, jouée samedi et hier pour la pre-
mière fois en notre ville, a remporté un vif
succès. Ce n'est pas son thème qui le lui vaut :
il est si mince ! ni sa musique qui n'est pas
assez abondante, mais bien son livret des plus
amusants, interprété à souhait par le merveil-
leux comique qu'est M. Badès et sa charmante
partenaire Mlle Stany dans les rôles du baron
Vadrouille et de Gabrielle.

Leurs chansons, leurs gestes, leurs répliques
enthousiasmèrent le public qui, en retour ne
ménagea pas ses applaudissements. Les jeu-
nes- époux ont des voix sympathiques, mais
tandis que Mie Cerri (Berthe) semble un peu
timide, M. Valbert (Gaston de Beaupré) paraît
être à court de gestes. Citons encore Mlle Clair-
val (Eulalie), la vraie belle-mère des romans,
et M. Rochat, (Gérard Verschaeren) un beau-
père conciliant et bon viveur.

Opéra italien. — On nous écrit :
A .la Rotonde, mardi prochain, il y aura un

ivénement tout à fait exceptionnel. U s'agit
d'une représentation d'opéras italiens que ja-
mais encore nous n'avons eue à Neuehâtel. Les
deux principaux artistes de la tournée italienne
se produiront en costumes à la Rotonde et in-
terpréteront des sélections d'opéras qui seront
joués et chantés dans les décors appropriés. On
aura la rare occasion d'applaudir les opéras
« Paillasse >, « Traviata>, « Trouvère >, « Bar-
bier de Séville > et « Lucie de Lammermoor ».
Ces deux artistes, Mlle Stella Marchetti, sopra-
no léger, et M. Armando Marbini font partie
tous deux des opéras San Carlo de Naples et
Dal Verme de Milan. Ce sont justement ces
deux artistes qui ont été les triomphateurs de
la grande semaine italienne d'opéras donnés
pour la première fois à la Comédie de Genève.

L'opposition à M. Millerand
PARIS, 1er. — Le congrès du parti socialiste

unifié (S. F. I. O.) a adopté à l'unanimité une
motion Renaudel donnant mandat aux élus du
parti de combattre tout cabinet formé par M,
Millerand.

Le groupe républicain socialiste et le parti
socialiste français ont décidé à l'unanimité qu'il
est impossible de collaborer avec M. Millerand.
M. Briand est sorti au moment de la discussion.

Le parti radical-socialiste a voté à l'unani-
mité une motion déclarant que M. Millerand
est sorti de son rôle constitutionnel et qu'en
conséquence il était impossible à la majorité
du 11 mai de lui accorder sa confiance.

M. Herriot a approuvé, mais il a fait écar-
ter rinterdiction aux élus de gauche d'accepter
un mandat provenant de M. Millerand, ajou-
tant qu'il désirait conserver toute liberté d'ac-
tion au cas où M. Millerand l'appellerait,

PARIS, 1er (Havas). — De Y< Intransi-
geant». Ce matin, M. Millerand en s'adressant
aux ministres du gouvernement démissionnaire
leur a dit : < Messieurs, vous connaissez le
chemin de l'Elysée. J'espère que vous y revien-
drez. Vous y serez toujours les bienvenus. >

Ce journal ajoute : Ces paroles, volontaire-
ment explicites, signifient que, dans la pen-
sée du président de la république, il ne compte
pas quitter l'Elysée demain.

PARIS, Ie?. — On a le sentiment que M.
Millerand est résolu à subordonner sa déci-
sion ultérieure à un vote engageant la respon-
sabilité de la Chambre entière et à ne pas la
faire dépendre de manifestations de groupes
quels que soient le caractère et l'importance de
ceux-oL

D'il attentat
contre le chancelier autrichien
VIENNE, 2. — Un individu qui avait voyagé

idlans le même train que le chancelier d'Autri-
che M. Seippel rentrant de Wiener-Neustadt, a
tiré sur celui-ci, à son arrivée à la gare du Sud,
un coup de revolver.

L'examen médical a. révélé que la balle s'est
logée dans le poumon. La blessure est grave
ihais non mortelle. M, Seippel, qui n'avait pas
perdu connaissance, a été transporte à l'hôpi-
tal,
, "Au moment de son arrestation l'agresseur a
tourné son arme contre Llui-tmême et s'est griè-
vement blessé. Il a refusé de donner les rai-
sons de son acte. Pour le moment il n'est pas
en état de subir un interrogatoire et il a été
aussi transporté à l'hôpital.
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Les pipelets de la Carrière
(De notre correspondant de Berne.)

Depuis de longues années, la division des af-
faires étrangères du département • politique fé-
déral a accoutumé d'envoyer, chaque fois que
l'occasion le justifie, un (rapport général à nos
ministres à l'étranger pour les renseigner, aus-
si : objectivement et sûrement que possible, sur
les événements qui se produisent dans le pays.

Ce rapport où Ton trouve fréquemment des
extraits de journaux, est fort utile à nos repré-
sentants diplomatiques qui, on en conviendra,
doivent être renseignés sur ce qui se passe
dans leur pays, et feraient sans cela figure de
fantoches éberlués et falots.

H va sans dire que les informations transmi-
ses sont accompagnées de notes explicatives et
suivant le. cas, des commentaires utiles. Aussi
ont-elles un caractère strictement confidentiel.
Ce sont en quelque sorte des communications
intimes entre le gouvernement et ceux qui le
représentent à l'étranger. Souvent ces commu-
nications n'ont aucun caractère de gravité, quel-
quefois elles portent, sur des sujets délicats, et
notre ministère des affaires étrangères y parle
à cœur ouvert avec les chefs de mission.

Jusqu'à l'affaire Blocher, les secrets diploma-
tiques étaient bien gardés et tous nos diplo-
mates se comportaient en honnêtes gens. En-
tendez bien qu'il n'est pas question ici de di-
plomatie secrète, mais uniquement des rap-
ports qui régnent entre Berne et nos ministres
à l'étranger et qui, forcément, doivent pouvoir
être empreints de confiance réciproque. M.
Btocher nous a montré déjà qu'un ancien con-
seiller d'Etat socialiste, bombardé secrétaire
de légation grâce à des appuis bienveillants,
ay de la correction et de l'honnêteté, une con-
ception fort nouvelle. Et voici qu'un cas nou-
veau se produit, plus typique encore que le
précédent.

Une main malpropre a remis à la rédaction
des < Monatshefte fur Politik & Kultur », qui
a poussé l'amour de la Kultur jusqu'à le pu-
blier, le texte d'un de ces rapports confiden-
tiels. Jusqu'ici, on ignore quelle est cette main.
Est-ce cette du délateur que M. Motta flétrit
de. ce mot énergique, en plein Parlement, aux
applaudissements de l'assistance? Est-ce celle
d'un de ses émules? A coup sûr, cette incorrec-
tion ne provient pas d'un de nos ministres. Mais,
dans les légations, quand un ministre est obli-
gé de s'absenter, il remet ses pouvoirs au plus
élevé en grade de ses subordonnés. Et c'est
peut-être bien un de ceux-ci qui a reçu le do-
cument confidentiel dont il s'agit et l'a, contre
tous ses devoirs et contre les lois les plus élé-
mentaires de la correction, remis à une revue
dont les tendances sont bien connues. .Comme

ce document a été envoyé à une date que l'on
connaît, en juillet 1921 (car l'affaire est vieille
de trois ans), il sera aisé de retrouver les sup-
pléants en charge à ce moment-là. Par exem-
ple, puisque M. Blocher nous a montré que les
indiscrétions étaient sa spécialité, il faudra voir
si le ministre Schreiber se trouvait à Stock-
holm à l'arrivée du pli. Quand cet excellent
M. Blocher aura été innocenté, on cherchera
ailleurs. Car, dans l'intérêt même du pays, on
ne saurait supporter que notre gouvernement
ne puisse pas même envoyer une circulaire
Êrivée à ses ministres sans que quelque mal-
onnête fonctionnaire ne la subtilise au pas-

sage
Le « Berner Tagblatt » r— tout de suite l'af-

faire se . précise et prend sa vraie signification
— annonce et commente comme suit cette in-
correction dont il se réjouit bruyamment (Tel
qui rit vendredi...):

« Le bureau de presse du département poli-
tique fédéral, écrit-il s'est donné pour tâche
de renseigner nos représentants diplomatiques
à l'étranger sur ce qui concerne la politique
intérieure du pays. Mais les renseignements
qu'il fournit semblent à tout le moins fort su-
perficiels. Du moins peut-on tirer cette conclu-
sion d'une circulaire de ce département qui
concerne la «.Ligue pour l'indépendance de la
versité ide Berlin. Lés « Monatshefte » se de-
fiir Politik und Kultur », revue excellemment
rédigée, sont à même de donner dans leur nu-
méro de juin le texte de cette circulaire dont
le signataire responsable est le ministre Dini-
chert. Cette circulaire officielle contient une
quantité d'allégations fausses et sans fonde-
ment, toutes destinées à discréditer la Ligue
pour l'indépendance^ tVolksbund). Le plus in-
sensé est en tout cas que M. Dinichert ne craint
pas de qualifier du -terme dégradant de « soi-
disant suisse » un Suisse professeur à une uni-
Suisse ». Les « Scirweizerisohe Mpnatsheîte
mandent ainsi que beaucoup de citoyens si
dans un Etat démocratique il est admis qu'un
gouvernement se serve des organes officiels
pour déprécier et discréditer par des calom-
nies et des appréciations péjoratives les gens
qui font une opposition, désagréable sans doute
au gouvernement, mais parfaitement conforme
à la Constitution auprès de nos représentants
à l'étranger.

» H faudra certainement demander au Par-
lement la réponse à cette question. Quant à l'af-
faire elle-même, M. Oeler, le rédacteur des
« Monatshefte », l'expose brillamment comme
suit : Du contenu et de la forme, de la manière
d'articuler les motifs et du ton tout entier de
cette circulaire, il ressort visiblement l'inten-
tion de nuire et de discréditer par tous les
moyens de la calomnie et de la suspicion ceux
qui sont partisans du système de la neutralité
intégrale, « hostile à la France » et adversaires
de celui de la Société des nations « favorable à
la France », et qui se sont groupés ponr attein-
dre leur but. Nous ne savons pas si cette acti-
vité s'est étendue à d'autres qu'à nos représen-
tants diplomatiques, mais cela est fort proba-
ble. D'après la fameuse maxime : « Calomniez,
calomniez, il en restera toujours quelque cho-
se », on reproche à certains de ces adversaires
des actes qu'ils n'ont jamais commis et des pen-
sées qu'ils n'ont jamais eues. Et, ce que ces
gens ont réellement fait .et pensé, l'auteur de là
circulaire n'en souffle pas mot. H suffit à son
but de les noircir et de les calomnier.

Impossible aux intéressés de se défendre,
puisque l'occasion ne leur est pas fournie d'a-
voir connaissance des manœuvres auxquelles
on se livre derrière leur dos... Ne pourrait-on
pas presque croire que la propagande française
a installé une succursale dans les bureaux de
presse du département politique ?

» M. Motta s'oppose, comme on sait, à l'ins-
titution d'une commission parlementaire des af-
faires extérieures qui contrôlerait les actes de
son département. Cela se comprend, de son
point de vue. Mais, pouï'nous, c'est une raison
de plus pour que ce contrôle soit institué âû
plus tôt dans l'intérêt même de la Suisse. La
publication du document ci-dessus contribuera à
convaincre l'opinion publique de la nécessité et
de l'urgence de ce contrôle. »

Le pauvre Suisse, ainsi malmené par le rap-
port diplomatique n'est, nous dit-on, qu'un de-
mi Suisse. Car, à moins que comme le soleil
de Rostand, la lumière patriotique

. se divise et demeure entière
ainsi qne l'amour maternel..

M. Stutz, professeur à l'université de Berlin,
ne peut aimer (die son , unique cœur deux pa-
tries fort différentes^- l'Allemagne impérialiste
et la Suisse républicaine. Suisse authentique,
M. Stutz est, tout aussi autthentiquement Alle-
mand. H a toujours été un ardent nationaliste,
un champion des idées pangermanistes, et cela
nous semble difficilement compatible avec la
qualité de Suisse imbu de traditions démocra-
tiques.

L auteur de la circulaire fédérale avait-il
tort en laissant entendre que ce confédéré —
sujet de Guillaume — était assez drôlement pla-
cé pour défendre l'indépendance helvétique, me-
nacée par cette funeste société des Nations qui
exhale aux narines . offensées de nos grotes-
ques défenseurs un ~ parfum de francophilie
alors que dans d'autres milieux on trouve son
odeur sensiblement différente ?

Le fait capital n'est pas le renseignement
d'ailleurs fort exact confié aux ministres suis-
ses par le département politique, mais l'indis-
crétion commise. Car si nous ne pouvons plus
correspondre avec nos représentants à l'étran-
ger, sans risquer de voir.quelque indélicat per-
sonnage voler les documents, il faudra en re-
venir à l'antique système des courriers qui re-
mettront leur pli en mains "du destinataire. Et
notre personnel diplomatique n'en acquerra
aucune gloire. Il y a, ou il y a eu, une brebis
galeuse dans une carrière honorable entre tou-
tes. Il importe de retrouver ce vilain animal
dont il nous peine de voir le « Tagblatt », jour-
nal agité, mais honnête, recueillir; lés crottes
comme si c'étaient- Joyaux précieux.

R E. .

NOUVELLES DIVERSES
La grêle en fait des siennes. — Dimanche

après-midi, à 6 heures, une violente tempête
de grêle s'est abattue sur -les environs d'Ap-
penzell. La pluie, mêlée de grêlons gros com-
me des noisettes, est tombée violemment pen-
dant 7 minutes. Les rues de la localité ont été
transformées en ruisseaux. Plusieurs canaux
n'ont plus pu recevoir les torrents. Près de l'«A-
dler >, une couche d'un demi-mètre de grêlons
s'est formée. Les cultures ont subi de graves
dommages.

Une explosion à Bâle. — Au garage Heim-
burger, un jeune ouvrier mit en contact un sou-
soir avec un reste de benzine. Une explosion
se produisit. L'ouvrier, grièvement blessé, a
succombé peu après.

Par voie aérienne. — La ligne aérienne Lau-
sanne-Genève-Lyon a été inaugurée dimanche.
Le trajet Genève-Lyon s'effectue en 55 minutes.

Une école en îeu : 19 morts. — Un violent
incendie a détruit dimanche, à Los Angeles,
une école de filles. La directrice et 18 élèves,
dont l'âge varie entre 5 et 15 ans, ont trouvé la
mort. H y a également vingt blessés, la plupart
légèrement

Les sports
Football. — Le match d'appui entre Fri-

bourg I et Montreux I, pour désigner celui des
deux clubs qui devra jouer les matches de relé-
gation contre le champion romand de promo-
tion, le F. C. Forward, de Morges, s'est joué
hier à Lausanne. Fribourg est sorti vainqueur
de la rencontre en battant Montreux par 4 buts
à 1.

Les rencontres amicales suivantes se sont
jouées d'autre part : à Zurich, Ville-de-Zurich
bat Ville-de-Berne, 3 à 1 ; à Genève, Queen's-
Park-Rangers, de Glasgow, bat Servette I,
3 à 0 ; à Bâle, Old-Boys I bat Etoile Chaux-de-
Fonds I, 4 à 2; à Saint-Gall, Aarau I bat St-
Gall I, 1 à 0 ; à Lucerne, enfin, Lucerne I bat
Lugano I, 2 à 0.

Pour le championnat neuehâtelois, Union
sportive I, de Neuveville, bat Cantonal III a,
3 à 0, et devient champion du Vignoble, série B,
tandis que Travers I bat Bôle II, 4 à 0, et de-
vient champion, série C, de la même région.
Pour le tournoi olympique de Paris, l'Uruguay
bat la France, 5 à 1, et la Suède est vainqueur
de l'Egypte, pa rA buts à 0. L'Uruguay et la
Suède sont donc qualifiés pour les demi-finales,
qui se disputeront jeudi et vendredi, et aux-
quelles prendront également part les deux
vainqueurs des matches d'aujourd'hui : SuiSse-
Italie et Hollande-Irlande.

Cyclisme. — Les championnats suisses sur
route se sont disputés hier sur la distance de
152 km., comportant le parcours Berne, Morat,
Neuehâtel, Vue-des-Alpes, La Chaux-de-Fonds,
Bienne et Berne. Un nombreux public assistait
au passage des coureurs dans notre ville, à par-
tir de 5 h. 30 du .matin. La course des profes-
sionnels a été gagnée par l'Argovien Kastor
Notter, en 5 h. 1 m. 45 s.,, devant Reymond, de
Lausanne, et Collé, de Genève. La course des
amateurs est revenue à Blattmann, de Zurich,
en 5 h. 10 m. 10 s. 2/5, devant les Chaux-de-
Fonniers G. Antenen et Aellig.

La course Paris-Bruxelles, 424 km., a été ga-
gnée pour la troisième fois par Francis Sellier,
en 15 h. 27 m. 2 s., devant Debaets, Colleu, Tar-
gez et Standaert. Les Français Dejonghe, Henri
Pélissier, Souchard et Barthélémy se sont vus
contraints d'abandonner.

Sports divers. — Aux courses de chevaux,
disputées hier à Morges, le 1er lieut Hegi, des
Verrières, s'est classé 5me dans le « Prix de
l'armée », sur le cheval « Saffian », et 4me dans
la « Course plate au galop », sur « Fasting ».

La fête cantonale neuchâteloise de lutte s'est
disputée hier à La Chaux-de-Fonds, avec plein
succès. Les trois premières places du classe-
ment sont remportées par les Loclois Paul Boil-
lod, 98,75 ; Jules Huguenin, 98,50 et Raoul Por-
ret, 98,25,. devant Marcel Schenk, Chaux-de-
Fonds Abeille, 97.points. Ernest Witschy, de
Neuehâtel, est 6me,. Maurice Cosandier, de Sa-
vagnier, 9me, et Maurice Corty, de Chézard,
dixième.

Le championnat suisse de force (poids et hal-
tères) s'est disputé à Genève, C'est le Club hy-
giénique de Plainpalais qui remporte l'inter-
clubs, alors que le F.-C. Xamax, de notre ville,
est second. Voici, parmi les résultats indivi-
duels, ceux intéressant tout spécialement notre
région :

Poids moyens : 3me, F. Bichsel, Neuehâtel ;
5mè, Schârer, Neuehâtel.

Poids mi-lourds : 1er, Dr . Albert Schârer,
Neuehâtel, qui totalise le pins de points de toute
la journée (952).

On a surtout remarqué, comme prouesses in-
dividuelles, un arraché à deux bras, du docteur
Schârer, avec 95 kilos, et un jeté à un bras, de
Bichsel, avec 96 kilos. Ces deux derniers ont été
choisis pour représenter la Suisse aux épreuves
de force des Jeux olympiques.

DEHMERES OÉPEOHES
lies intentions de M. Millerand

PARIS, 2 . (Havas). — Selon l'«Ere nouvelle»,
des ordres ont été donnés hier au garde-meu-
bles pour aménager d'urgence la salle de l'As-
semblée nationale, à Versailles.

Dans des milieux touchant à l'Elysée, on af-
firme que la décision dé M. Millerand est déjà
prise, mais qu'il attend pour s'acquitter de son
mandat selon la règle constitutionnelle que la
Chambre nouvelle soit installée.

Le président désirerait, au surplus, une in-
vitation du Sénat qui ne saurait tarder puisque
la gauche démocratique se réunit mardi. Le
message serait dono vraisemblablement en-
voyé aux Chambres jeudi, après rinstallation
de M. Painlevé.

I/attentat
contre le chancelier autrichien

VIENNE, 2 (Wolff). — On donne les préci-
sions suivantes sur l'attentat commis contre le
chancelier autrichien :

A 7 heures du soir, Mgr Seipel arrivait à la
gare du Sud par le train venant de Wiener-Neu-
stadt. H s'entretint encore un moment sur le
quai avec le commissaire de police et le chef de
gare et, pendant qu'il causait, deux coups de
feu furent tirés très près. Le chancelier dit en-
core à ses deux interlocuteurs: « On a tiré. L'un
de vous deux est-il atteint ? Je ne sens rien »
A peine eut-il dit cela, qu'il perdit connaissan-
ce. Il fut immédiatement transporté à l'hôpital.

Des deux balles tirées sur le chancelier, l'une
l'a seulement frôlé et l'autre a pénétré dans le
poumon ; le projectile est resté dans le corps.
Un jugement définitif ne peut pas encore être
porté sur l'état du blessé. M. Seipel est très
grièvement atteint, mais pas mortellement.

: L'agresseur se nomme Jaworech ;. c'est un
tisserand de Pottendorf. On ne sait rien des
mobiles qui l'ont fait agir.
..Dès qu'il eut été informé de l'attentat, le mi-

nistre ni'Allemagne se rendit à l'hôpital pour
se renseigner sur l'état du chancelier. M. Seip-
pel a été opéré aussitôt après son arrivée à
l'hôpital.

Un accident an Salève
GENÈVE, 2. — M. Francis Pizzera, âgé de

24 ans, Genevois, qui faisait une excursion au
Salève, est tombé d'une hauteur de 120 mètres
dans un pierrier. Malgré de prompts secours,
la victime, qui avait le crâne ouvert et les mem-
bres brisés, ne tarda pas succomber.

Accident d'automobile
GOLDAU, 2. — Un grave accident d'automo-

bile s'est produit dimanche vers 22 heures à
Goldau. H s'agit de l'automobile de M. Scheï-
degger, maître menuisier à Zoug, dans laquel-
le avaient pris place cinq personnes. L'une des
filles de M. Scheidegger a été tuée. Les détails
manquent.
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Cours du 2 juin 1924, à 8 h. % du
Comptoir d'Escompte de Genève , FVeuchàtel
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Cours Paris. . . 2S.70 29.—
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Vu les fluctuations Milan. . . 24.55 2-1.85
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téléphone 10 New-York . 5.66 5.71

Berlin ie billion 1.30 i.40
Achat et Vente Vienne le millio n 79.— 81.50

de billets de Amsterdam. 211.50 212.50
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Elle est au ciel et dans nos cœurs.
La volonté du Seigneur soit faite.

Actes XXI, 14.
Monsieur et Madame Henri-Louis Meystre

et leur fils Roger, à Neuehâtel; Monsieur
Charles Meystre, à Neuehâtel ; Madame Marie
Meystre, à Bienne ; Monsieur et Madame Os-
car Mistely et leur fille Louise, à La Chaux-
de-Fonds; Monsieur et Madame Albert Meys-
tre, à La Chaux-de-Fonds; les enfants de feu
Madame Georges Benguerel, à La Chaux-de-
Fonds et à Lucerne; Monsieur et Madame Au-
guste Chappuis et leurs enfants, à Bienne;
Monsieur et Madame Jules Fetterlé et leurs
enfants, à Bombay et Neuehâtel; Monsieur et
Madame Jules Huguenin et leurs enfants, à
La Chaux-de-Fonds et en France; Monsieur et
Madame Charles Mistely et leur enfant, à Lon-
dres, ainsi que les familles alliées, ont la dou-
leur de faire part à leurs amis et connaissan-
ces de la perte cruelle qu'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de

Mademoiselle
Jeanne MEYSTRE-MISTELY

leur chère fille, sœur, petite-fille, nièce et pa-
rente, que Dieu a retirée à Lui, à l'âge de
15 ans 8 mois, après trois jours de maladie.

Neuehâtel, le 1er juin 1924
L'ensevelissement aura lieu, sans suite, à

Neuehâtel, le mardi 3 juin, à 13 heures.
Une urne funéraire sera placée au domicile

mortuaire, Côte 109.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire part.
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Monsieur Alfred Borel; Madame Marie Bo-
rel ; Madame et Monsieur Maurice Wannen-
màcher ; Monsieur et Madame Alph. Borel; Ma-
demoiselle Gabrielle Borel, ainsi que les fa-
milles alliées, ont la profonde douleur de faire
part de la perte irréparable qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Madame Angélique BOREL
née MABADAN

leur très chère et regrettée épouse, mère,
belle-mère, grand'mère et parente, que Dieu
a rappelée à Lui, après une très longue et
douloureuse. maladie, dans sa 75me année,
munie des saints sacrements de l'Eglise.

Ne pleurez pas mes bien-aimés,
Mes souffrances sont passées,
Je pars pour un monde meilleur
En priant pour votre bonheur.

L'ensevelissement aura lieu sans suite.
R. I. P
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Madame Adolphe Martenet et ses fils, Désiré
et Pierre ;

Monsieur et Madame Léon Martenet et fa-
mille, à Serrières' ;

Madame Philippe Martenet et famille, à Neu-
ohâtel ;

Monsieur et Madame Gustave Martenet et fa-
mille, à Genève ;

Monsieur et Madame Louis Martenet et fa-
mille, à Neucnâtel ;

Monsieur et Madame Gottfried Radelfinger et
famille, à Saint-Gall ;

Madame et Monsieur Fritz Matthys et famille,
à Nidau ;

Monsieur et Madame Adolphe Radelfinger et
famille, à Bienne ;

Monsieur et Madame Emile Radelfinger et
famille, à Olten ;

Mademoiselle Emma Radelfinger, à Bâle ;
les familles Martenet, Colin, Capt,

ont la douleur de faire part du décès de leur
cher époux, père, frère, beau-frère, oncle et
parent,

monsieur Adolphe MARTENET
survenu le 30 mai, à l'âge de 55 ans, après une
pénible maladie.

Tu mourras en paix et je
te recueillerai auprès de tes
pères. Jér. 34, 5.

Nous avons la paix avec
Dieu par notre Seigneur
Jésus-Christ. Rom. 5, 1.

L'Eternel soutient l'or-
phelin et la veuve.

Ps. 146, 9.
L'ensevelissement aura lieu à Corcelles le

lundi 2 juin, à 13 heures.
Domicile mortuaire : Corcelles, place de la

Gare.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Messieurs les membres du Cercle des Tra-
vailleurs sont informés du décès de

Monsieur Adolphe MARTENET
leur dévoué collègue et ami.

L'enterrement aura lieu à Corcelles, le lundi
2 juin, à 13 heures.

' Le Comité.


